
GAZ'TTE DES MIPAGNES

Choses et gutres

Encourageons nos Journaux d'Agriculturc.--Beaucoup de culti.
vateurs n'ajoutent aucune foi aux journaux qui traitent d'agri-
culture. . Ces publications ne sont bonnes, uivant eux, qu':t
donner de fausses notions, et surtout viennent trop en opposi-
tion avec de vieilles tradi ions agricoles qui se sont transmises
de père en fils chez les cultivateurs routiniers.

Pauvres cultivateurs lui pensez ainsi, vous prenez lo rêve
pour la réalité. Ne savez-vous pas que tontes les saines notiona
que l'on trouve dans les publications agricoles sont basées sur
)'expérience et sur la science, c'est-à-dire sur la vérité ; que les
observations que vous trouvez dans ces livres viennent de sa-
vauts agronomes qui no marchent pas en aveugles, mais qui
marchent dans la voie du pirogrès, éclairés par la vive luminère
de la science agricole, qui, tous les .jours étend pour le plus
grand bien du progrès, son champ de deconvertes utiles.

Croyez moni, mes amis, plus vite vous aurez abandonné vos
vieilles idées, plus tôt vous verrez qu'il y a moyen <le faire de
l'agriculture payante ; car il faudra bien qn'un jour, lion gróé
mat gré, vous compreniez que la science se compose de faits
certains et est le fondement de tout progrès quelconque.

Le Progrès due Sagucnay,

* * *

-Depuis la Confédération, il y a on sept élections géuérales-
La première a eu lien en 1867. la deuxième sn 1871, la troi-
sièmie en 1875, la quatrième en 1878. la cinquième en 1881, la
sixième on 1886 et la septièmo en 1890.

Voici maintenant la liste des preniers ministres de Qnébea
depuis 1867: le premier, l'honorable M. Chauveau :le deuxième,
l'honornblo M. Onimnet; le troisième, l'honorable M. de Bou cher-
ville ; le quatrièmne, l'honorable M. Joly ; le cinquitne, lhono-
rable 'M. Chapleau ; le sixième, l'honorable M. J. A. Mous serin ;
le septième, l'honorable J. J. Ross ; le huitième, Phonorable M.
Taillon; et le neuvième, l'honorablo M. Mercier.

-On s'attend à ce que la population dn Canada, d'après le
týprochain recensement, sera de plus de 5,000,000. En 1881, le

chiffre total ébait do 4,324,810. Il y a cent ans la population
du pays ôtait de 156,012.

- * *

L'erportation de fromages. - L'exportation de fromages la
semaine dernière, dit.on à Québec, s'est élevée à 50,000 bottes.
Durant les deux dernières semaines, les prix ont été d'abord
81 à 9c, puis 9c à 9". Le Trade Bulletin conseille d'expédier au
fur et à mesure des besoins du marché les produits de nos
manufactures de fromage.

Le marquis Gaston de Levis, descendant de l'illustre famille
de ce nom, doit venir prochainement visiter notre pays. Il est
probable que le marquis sera accompagné de la marquise, sa
femmo, et de sa mère, madame la duchesse de Crillon, dernière
representante du brave Crillon.

Il est inutile do dire que les voyageurs illustres seront l'objet
de belles fêtes a Canada.

Notre.confrère de La Mérité, M. T. P. Tardivel, vient do faire
paraltre un nouveau volume sons le titre de Notes de Voyage.
L'auteur y public ses observations sur la Franco, l'Angleterre,
l'Italie et autred contrées de l'Europe qn'il a visitées. C'est ui
recueil très intéressant, que nous avons lu avec plaisir et pro-
fit.

Merci pour le gracieux envoi d'au exemplaire.

Lac Teniscamingue.-L'exploitation (lu bois s'est faiie sur un
grand pied, ce qui signifio un marché local très rémunérateur.
Les colons aflluent, de toutes parts, et la perspective <de la ré.
colto n'a jamais ét plus belle. La famense mine d'argeut de
'M. Wright, à la tête du lac Tmiscamingue, a étó vendue à des
capitalistes do New-York, qui d6jà emploient nue soixantaine
d'hommes en attendant le double et le triple.

Dictionnaire généalogiqua dcs familles canadiennes.-C'est avec
plaisir que nous acensons réception dn- septième et dernier
volumo dit Dictionnaire Glialogique des Familles Canadiennes.

Sons le rapport typographique et sous celui de la célérité
clais l'exécution do ce travail nous n'avons que des félicitations
à adresser aux éditeurs MM. Eus. Sénécal & fils, Montréal.

Comme ouvre historique, on peut dire que le Dictionnaire
Généalogique est Pouvrage le plus considérable qui ait été pu-
blió de nos jours.

Il est vrai que ce n'et pas une production littéraire, mais
l'intér.t qu'il comporte comme répertoire, comme compilation,
en fait une meuvre unique.

Le Dictionnaire Généalogique devrait être dans tous les biblio-
thèques publiques et paroissiales et dans toutes les familles,
pauvres comme riches. Comme on l'a déjà dit, il est d'une uti-
lité inappréciable dans les questions d parenté ou des succes-
sions soulevées, soit levant les tribunaux, soit auprès les au-
torités religieuses.

Un des rôles du Dictionnairc est de faire retrouver on déoou-
vrir des héritages qu'on croyait. perdus ou dont on ignorait
l'existence. Le cas s'est déjà présenté.

Au point de vue de simple compilation, il est vraiment cu-
rieux de consulter nue si grande quantité do noms, de chiffres,
de dates, d'événements ou de faits.
. Cet ouvrage considéra ble s'adresse non-seulement à- la natio-
nalité française en Canada ; mais aussi à tous nos compatriotes
disséminés dans la grande république des Etats-Unis. Nos frè-
res émigrés seront heureux de trouver dans ce Dictionnaire -le
berceau de leurs ancôtres, l'origine de leurs familles.

Nous exprimions, plushaut, l'espoir que lo "Dictionnaire g6-
néalogique" pénétrerait dans toutes les demeures, nous consta-
tons que Maa. les éditeurs se sont mis en tête de réaliser ce
projet. Grce à un plan aussi ingénioux que pratique, ils veu-
lent adopter vis-à-vis des sonscripteurs le système de verse-
monts ou paiements hebdomadaires. En payant 50a par semai-
ne, chacun pourra avoir avant longtemps sept beaux volumes
magnifiquement reliés daus lesquels se trouve inscrite l'his-
toire authentique de toutes nos familles canadiennes. Qui vou-
drait se dispenser d'avoir cet ouvrage si nécessaire 1 Personne.
Aussi prévoyons-nous pour les promoteurs de cette entreprise un
succès aussi légitime que mérité. Qu'ils veulent bien accepter
nos meilleurs souhaits à cet effet.

RECETTES

confitures de cerises

Ayez des cerises suffisamment mûres, enlovez-en le noyan
sans trop déchirer ]a peau, mettez-les dans une bassino avec
une livre de jus de groseilles par 20 livres de fruit; faites
bouillir, écumez et remuez doucement vos cerises. Après une
heure d'ébullition la confiture est assez réduite, et vous en
remplissez vos pots.

Con.fitures dc fraises

Faites cuire on sirnîp 2 liv es de suere, jetez-y le mme
poids de fraises, laissez jeter quelques bouillions, écumez et
versez dans vos pots. Les confitures defranboises se font de la
môme manièro.
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